
Né à Paris le 23 mai 1892, 1 m. 68. A r b r e généa lo­
gique : une co lon ie romaine de Ta ra re , dans le 
Rhône. Grands-parents paternels et materne ls : 
auvergnats . Père : fonc t ionna i re des P. T . T . 
Une Chrysler . Co l l ec t i on : une cave montée avec 
beaucoup de s o i n s ; que lques beaux l i v res . Une 
maison à Chambéry. Spor t : anc ien in te rna t iona l 
de f o o t b a l l , deux fo is champion de Paris de foo t ­
b a l l ; deux fo is champion de France, in tersco la i re 
de 400 mètres Haies, a lp in is te et sk ieur impén i ten t . 

Mar ié à M l l e Lance l in , deux f i l l e s , N ico le et 
C laudine ( M e de Schot ten) , membre du Rotary. 

V o y a g e s : p lus ieurs séjours aux U. S. A . 
R é a l i s a t i o n s : son équipe, formée de so ixante 

co l labora teurs , forme le groupe le p lus éc lect ique 
et le p lus impor tan t d 'o rgan isateurs f rança is . 
Usines, admin is t ra t ions pub l iques ou pr ivées, 
services commerc iaux font appel à l u i . Enquêtes 
t rès poussées quant aux aspects sociaux du t r ava i l 
et à ses techniques : « Pat rons et ouvr iers en 
Suède » (1938), « Comi té d 'en t repr ise en A n g l e ­
terre » (1946), « l e P lann ing » (1950). 

Ses lec tu res f a v o r i t e s : au t re fo i s , l i v res de 
poés ie ; au jou rd 'hu i : « Histoire de l ' a rmée a l l e ­
mande » (Benoi t -Méchin) , « les Conséquences 

po l i t iques de la Paix » (Jacques Ba inv i l le ) . 
S e s j o u r n a u x : « Combat », « le Figaro » (pour les a r t i c les d ' A r o n , de L ipmann ou 

de Rémy... et aussi pour l es annonces de locaux à Iouer qui l ' i n té ressent en ce moment ) . 
S a m a x i m e pré fé rée : « S 'adapter ou d isparaî t re », qu i est le s logan de son équipe. 
C e t t e h i s to i r e l 'a f a i t sour i re : « En 1937, dans une pr ison où j ' é t a i s a l l é é tud ier 

le t rava i l des détenus, pour déterminer les taux à faire payer par l ' a d m i n i s t r a t i o n , le 
d i recteur d e l à pr ison m 'a fa i t cet te réf lexion : « Monsieur, vous perdez votre temps 
» à vou lo i r organiser l e t rava i l des détenus. Ic i , c ' es t un ha l l de gare , on ne fa i t que 
» passer. Si vous voulez obtenir du bon t rava i l des détenus (et i l avait des t rémo los 
« d a n s l a voix) , rendez-nous les longues peines, Mons ieu r ; avec de bonnes longues 
« p e i n e s , nous vous ferons de bons détenus sachant t rava i l l e r . » 

UN HOMME ORGANISÉ 

Spéc ia l i s te de l 'o rgan isa t ion d ' a u t r u i , Paul Planus a commencé par organiser sa 
propre vie : s 'a r rê te de t rava i l l e r dix jours par mo is , ce qui l u i permet de fourn i r un 
p lus gros ef for t les vingt autres jours ! Prépare ac tue l lement un voyage à pied dans 
les A l p e s où pendant dix jours avec quelques amis i l gravira co ls et sommets . 
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